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Noah (285)

 )ו.ח(   ' וְנֹחַ מָצָא חֵן בְעֵינֵי ה 
« Et Noah trouva grâce aux yeux d’Hachem » (6,8) 
Nos Sages expliquent que Noah mérita de trouver 
grâce aux yeux d’Hachem, car ses propres yeux 
voyaient uniquement Hachem.  
 
Selon le Rav Eliméléh Biderman :la génération du 
déluge fut punie à cause d'un manque de foi en D. 
Nos Sages enseignent (Sanhédrin 108a) [au sujet de 
la génération du Déluge] que : Leur sentence ne fut 
décrétée définitivement qu’à cause du vol, ce que 
certains expliquent en disant que celui qui vole son 
prochain montre par cela qu’il ne croit pas que 
c’est le Créateur qui nourrit, pourvoit aux besoins 
de tous les êtres et fixe la vie et la subsistance de 
chacun. S’il était doté de cette foi, il saurait qu’il 
ne gagne rien à voler. Dès lors, les hommes de cette 
génération ne parvenaient pas à être sereins. Ils 
étaient en effet constamment préoccupés et 
anxieux des évènements qui pouvaient subvenir, 
de la manière d’obtenir leur subsistance, de la 
crainte d’un rival, de la peur de subir un préjudice 
et de l’inquiétude face à leurs ennemis. C’est 
pourquoi ils furent dénommés ‘Dor hamaboul’ (la 
génération du déluge), Maboul (le déluge) étant la 
même racine que ‘Bilboul’ (le désordre, la 
confusion), car ils étaient constamment perturbés 
et tourmentés à cause de leur manque de Emouna. 
En revanche, le nom Noah est à rattacher au mot 
Ménouha (le repos), car grâce à sa confiance en 
Hachem, il n’avait peur de rien, car il savait que 
tout ce qui lui arrivait provenait du Ciel. En 
accomplissant les termes du verset: « Il me 
conduira sur les eaux paisibles ... Il me dirigera 
dans les chemins de la justice » (Téhilim 23,2-3), il 
fut épargné par les eaux tumultueuses du déluge. 
Noah voyait en toutes circonstances la Main 
d’Hachem qui se cachait derrière ses difficultés. 

 
 )ח. יא(   וַתָבֹא אֵלָיו הַיּוֹנָה לְעֵת עֶרֶב וְהִנֵה עֲלֵה זַיִת טָרָף בְפִיהָ 

« La colombe revint vers lui sur le soir, saisissant 
dans son bec une feuille d’olivier fraiche » (8,11) 
Le Midrach (Tan’houma Tetsavé 5) commente: 
Telle la colombe qui a apporté la lumière dans le 
monde, vous aussi qui êtes comparés à la colombe, 
apportez de l’huile d’olive et allumez une lumière. 
A priori, ce Midrach demande une explication: en 
quoi la colombe a-t-elle apporté la lumière au 
monde en rapportant une feuille d’olivier? Le 
Maharal Diskin explique  que les feuilles d’olivier 
sont particulièrement résistantes, comme la 
Guémara (Ménahot 53b) le rapporte: Les feuilles 

d’olivier ne tombent ni en été ni en hiver. [il y a des 
feuilles sur l’arbre toute l’année]. De fait, elles ne 
se désagrégèrent pas au cours du déluge mais 
flottèrent à la surface des eaux. Lorsque la 
colombe revint avec une feuille d’olivier, elle 
suggéra ainsi à Noah : Regarde, le Créateur savait 
depuis la création du monde que viendrait un jour 
où un homme juste, appelé Noah, m’enverrait de 
l’arche afin de voler à la surface des eaux pour voir 
si les eaux avaient baissé sur la face du sol, et je ne 
m’aurais alors rien eu pour me nourrir. Il a donc 
créé les feuilles de l’olivier qui sont très résistantes 
afin qu’elles ne soient pas détruites dans les eaux 
du déluge, et grâce à elles, j’ai de quoi me 
sustenter! C’est pourquoi le Midrach enseigne que 
la colombe a apporté la lumière au monde: En 
effet, elle éclaira le monde avec cette croyance 
dans le fait que le Créateur a préparé depuis le 
commencement du monde ce dont chaque être 
vivant aurait besoin. 
 

 )י.ט(   עַל   ' הוּא הָיָה גִבֹר צַיִד לִפְנֵי ה 
« Il (Nimrod) était un courageux chasseur devant 
Hachem » (10,9) 
Le Ibn Ezra dit que Nimrod chassait pour apporter 
des sacrifices devant Hachem. Puisque selon la 
tradition, Nimrod était un racha, comment 
l’explication du Ibn Ezra peut-elle se comprendre? 
En réalité, même les sacrifices que Nimrod offrait 
étaient une expression de sa perversité. En effet, 
Nimrod savait que dans le futur, des hommes 
Justes allaient apporter des offrandes à Hachem. 
Ainsi, il voulait diminuer et affaiblir leur mérite en 
apportant lui aussi des sacrifices. Car ainsi, on 
pourra dire: Qu’y a-t-il de si extraordinaire 
d’apporter des sacrifices à Hachem? Même 
Nimrod en apportait lui aussi! Son but était ainsi 
d’atténuer la valeur des sacrifices que les tsadikim 
offriront plus tard.                             Hidouché haRim 

 
 )יא. כט(   הָרָן אֲבִי מִלְכָה וַאֲבִי יִסְכָה 

« Haran, père de Milka et père de Yiska » (11,29) 
Rachi explique que Yiska, c’est un autre nom que 
portait Sarah. En effet, Yiska signifie « Voir » , on 
l’appelait ainsi, car elle avait un regard inspiré par 
l’esprit prophétique. La seule fois que la Torah 
appelle Sarah par ce nom de Yiska c’est dans ce 
verset.  
C’est que c’était par ce nom qu’on l’appelait dans 
sa maison paternelle, avant de partir pour Canaan. 
Ainsi pourquoi la Torah a-t-elle autant tenu à 
mentionner ce nom? 



Le Rav Zeidel Epstein explique que la Torah veut 
nous montrer une différence notoire entre la vision 
de la Torah et la vision profane, celle des autres 
nations. Dans la maison de son père, Sarah était 
appelée Yiska, celle qui a un regard prophétique et 
inspiré. Car c’est cela qui les a impressionné. Un 
non-Juif est souvent impressionné par les forces 
surnaturelles qu’un homme peut avoir. S’il connaît 
le futur ou réalise des miracles, les gens le 
considéreront d'emblée comme un être supérieur, 
impressionnant, qu'il convient d’aduler. Mais en 
réalité, cela n’impressionne absolument pas la 
Torah, qui préfère appeler notre matriarche par le 
nom de Sarah, « Celle qui règne », qui domine son 
penchant, qui maîtrise ses envies, et sait être reine 
sur elle-même. La seule chose qui compte pour la 
Torah, c’est combien un homme est maître de lui-
même pour diriger sa vie en conformité avec la 
Volonté Divine, même s'il doit pour cela maîtriser 
son cœur et aller à l'encontre de ses tendances 
naturelles. En revanche, le fait qu’une personne ait 
des dons particuliers, hors du commun et 
surnaturels, cela n’a pas en soi de la valeur d’après 
la Torah, qui a un regard profond et authentique sur 
les choses. 
 
Le déroulement du Déluge : 
- Quarante jours (du 17 Hechvan au 28 Kislev),  
pluie destructrice ; 
- Cent cinquante jours (28 Kislev à fin Iyar), la pluie 
cesse quasiment, mais les eaux montent ; 
- Soixante jours (1er Sivan au 1er Av), les eaux 
baissent, et le sommet des montagnes devient 
visible le 1er Av ; 
- Soixante jours (2 Av au 1er Tichri), l’envoi du 
corbeau, ainsi que les 2 envois de la colombe (qui 
ne revient plus le 1er Tichri, jour de Roch 
Hachana) ; 
- Cinquante jours (2 Tichri au 27 Hechvan),  la terre 
est alors totalement sèche, et Hachem donne 
l’ordre de sortir de l’Arche (le 27 'Hechvan), 
comme il a pu le donner d’y entrer. 
 
En effet, le péché principal de cette génération 
était l'immoralité sexuelle. Or, un ovule fertilisé 
prend une forme humaine au bout de quarante 
jours. De plus, la faute qui a condamné cette 
génération est celle du vol. Or, le mot : "Guézél" 
(le vol), a une Guématria de quarante. Après 
quarante jours, la tempête, pluie finit par se calmer, 
mais les eaux souterraines continuent à jaillir, 
faisant monter le niveau de l’eau, et ce pendant une 
durée de cent cinquante jours.  
 
Le Midrach (Béréchit rabba 32,11) rapporte que le 
niveau de l’eau restera miraculeusement toujours 
à une hauteur de quinze coudées (environ 7,2 

mètres) au-dessus du niveau de la terre, qu’il 
s’agisse de vallées ou bien de hautes montagnes. 
 
Le Ramban (Noah 7,18) enseigne que le Déluge va 
entraîner des transformations écologiques 
profondes. Les couches atmosphériques entourant 
la terre, polluées par les vapeurs toxiques dégagées 
à ce moment perdent leur pureté. Quant aux 
hommes, ils sont affaiblis et leur durée de vie est 
sérieusement réduite. 
 
D’ailleurs, selon Abarbanel, les changements de 
climat après le Déluge permettent maintenant à 
l’arc-en-ciel d’être vu depuis la terre. En effet, la 
couverture de nuages, moins épaisse 
qu’auparavant, permet aux rayons de soleil de 
filtrer et de se refléter dans l'air humide. 
 
Halakha : La Mitsva de Tsédaka 
Si quelqu’un a la possibilité de faire de la Tsédaka 
à un pauvre, il  devra le faire  et ne pas trouver des 
excuses pour ne pas donner, surtout si le pauvre se 
présente devant  lui, car  en refusant de donner, à 
part le fait de transgresser  la mitsva de faire de la 
Tsedaqua, il transgresse aussi l’interdiction de 
faire honte. 
Tiré du sefer «  Pesaquim ou Techouvot » Yoré 
Dea 
 
Dicton : Qui jouit d’une santé parfaite, possède un 
trésor.                                                        
                                                              Dicton Populaire 
 
 

Chabbat Chalom 
 רחל   בת  אסתר  הדסהיוצא לאור לרפואה שלימה של דינה בת מרים,  

 אליהו מאיר בן גבי זווירה,  חיים  בן רבקה,  רפאל  אברהם  ,  קטי  בחלא
פליקס סעידו בן בן איזא, סשא בנימין בין קארין מרים,    ראובן ,  תמר  בן 

ויקטוריה שושנה בת ג'ויס חנה, רפאל יהודה בן מלכה, אטו מסעודה,  
לאה,   בן שרה  יוסף  אבישי  אליז,  בת  ג'וזת  מרים,  שמחה  בן  שלמה 

  ר אריש,  ליזה  בת  רבקהבן חנה אנושקה,    אלחנן אוריאל נסים בן שלוה,  
תר, מרים בת עזיזא, חנה בת רחל, דוד בן  שלום בן רחל, נסים בן אס

מרים, יעל בת כמונה, חנה בת ציפורה, ישראל יצחק בן ציפורה, יעל  
הגון  זיווג  שמחה.  היימה  מרטין  בת  בת   לאלודי  :רייזל  מלכה  רחל 

 בת  לחנה  הצלחה ., ליוסף גבריאל בן רבקה, למרים בת רבקהחשמה
לבנה מלכה בת  למא  של קיי   זרע  ברכה שמחה  בן   מרדכי  וליונתן   אסתר

אליהו בן עזיזא וליאור עמיחי מרדכי בן ג'ייזל לאוני. לעילוי נשמת:  
,  חג'ינט מסעודה בת ג'ולי יעל, שלמה בן מחה, מסעודה בת בלזהרה,  

יוסף בן מייכה. מוריס משה בן מרי מרים. משה בן מזל פורטונה. שמחה  
קמיר בן    ,בת  חיים  עזיזהאמיל  חנינה, ,  עזו  בן  ראובן  מיה,  בת  רחל 

 .אליהו בן מרים
 
 
 

 

 

 


